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The air we breathe is one of the most pare natural — 


resources and Environment Ontario i is + committed to” 
safeguarding its quality. 


“To this end, the ininistry has operas a network oe more that 
125 permanent stations with over 1 250 air quality monitoring 
analyzers since thé late 1970s. 


However, the ministry realized a stationary monitoring network 
was not capable of responding adequately to all air pollution — 
problems. Consequently the Air Resources Branch developed : a 


mobile air- monitoring program. 
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When emergencies, oct or concerns arise about air 
contamination away from the ministry's home. bases, the 
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mobile-air-monitoring unit hits the road. What is visible on the 
outside is a 10-metre long van. On the inside, a 20-kilowatt 
‘generator supports sophisticated state-of-the-art equipment, 

| which is used to identify airborne contaminants and to track” 
down pollution sources. 


~ The centrepiece in the van 's ue of equipment is a highly 
specialized tandem mass spectrometer (MS/MS) known as the 
… Trace Atmospheric Gas Analyzer (TAGA). It can detect and : : 
_ monitor air pollution to a level of less than one molecule of 
- contaminant per billion molecules of air, or one ves per 
"billion (ppb). ; 


© The TAGA is capable of monitoring a wide range of volatile _ 
organic and inorganic compounds such as ammonia, 
sulphurous compounds, esters, chlorine, hydrochloric acid, . 
phenols, amines, aldehydes, ketones, PCBs and chlorinated 
and aromatic eens just to list a few. 


In addition, the van is equipped with tu al instru- 
ments that-continuously record wind speed and direction, 

| temperature, humidity and barometric pressure. This 

information helps in interpreting air monitoring results and 
locating pollution sources. | 


| Computers on board the vans control and continually retrieve, . 
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evaluate and store collected data, enabling specific reports to 
be producéd at the end of a monitoring period. A fax system 
allows the electronic transfer of monitoring results to any of 

the ministry offices in.a matter of minutes: | 


A routine field study lasts about two weeks. The van can be: 
sent to carry out surveys around industries i in the province, | 
such as pulp and paper mills, painting operations, solvent 
recovery operations, oil refineries, petrochemical plants and 
mobile PCB destruction facilities. As well, air quality surveys 
are conducted in residential areas that do not have regular : 
monitoring stations. Data is then turned over r to the ministry's |: 
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regional offices for follow-up action. 
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While the mobile unit's primary range is in Ontario, it can be 
%: dispatched to any area ip Canada to monitor air quality. It has 
* been assigned to monitor the mist at Niagara Falls for toxic 
substances in 1987, to test air in the wake of the PCB fire in St. 
> Basile-le-Grand, Quebec, in 1988, and to monitor toxic fumes 
- from the 1990, Hagersville tire fire. It was also present at the site 
_ of the Mississauga train derailment in 1978. | 


: Today, the ministry operates one air monitoring van backed by 
_ ateam of scientists, technicians, and specialists from other 
» related fields. Another such van has been purchased and is 
. _ scheduled to start field operations in the summer of 1992. 
© TAGA equipment is manufactured solely in Ontario. 


: _ Identification, detection and measurement of air finden} is 
‘a complicated task. An estimated 40,000 chemicals are’ 

_ manufactured worldwide on an industrial scale, and the 
summer of chemicals produced as by-products is unknown. 


à Déério, in supporting the high-tech science of mobile air 







Monitoring, is dedicated to preserving our most precious - 
-Tesource — the air we breathe. 


For more information, contact the ministry's 
eemeormnation Centre at t (416) 323- 4321. 
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L'air que nous respirons est l’une de nos plus importantes . 
ressources natrelles et ENVrONHENESE Ontario s'est engagé à en | 
_ protéger la qualité. | | | 
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C'est pourquoi depuis la fin des années 70, le Ministère re exploit | 
un-réseau de plus de 125 stations permanentes dotées de quelque 
‘1 250 analyseurs de la qualité de Pair. 


Toutefois; le Ministére a réalisé qu ‘un réseau fe de suiveillancel | 
ne permettait pas de pallier à à tous les problèmes de pollution | de 
‘air. La Direction des ressources atmosphériques a donc mis Sur 
-pied un programme de surv eillance mobile de Pair Site à 


Ainsi, en cas d'urgence, de plaintes ou d'inquiétudes concernant la 
pollution del air dans les régions éloignées des bureaux du 

Ministère, l'unité mobile de surveillance de l'air se met en route. - À 
L'unité est une camionnette de 10 mètres, munie d'une génér- 4 
atrice de 20 kilow atts qu alimente en électricité des s appalet 4 
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“sophistiqués permettant de déterminer Ja nature des polluants 
~ atmosphériques et de découvrir les sources possibles de pollution. 
_ Le principal appareil de la carnionnette est un spectromètré de 
masse tandem très perfectionné, connu sous le nom d'analyseur 
ts des gaz atmosphériques a l'état de traces (le TAGA). Cet | 
apparel peut déceler et surveiller la pollution atmosphérique 
| attribuable à moins d’ une molécule de polluant par milliard de 
. molécules d'air, ou une partie par milliard. 


“Le TAGA peut surveiller la présence d'une vaste gamme de com- 

i posés volatils organiques et inorganiques tels que l'ammoniac, les 

f composés soufrés, les esters, le chlore, l'acide chlorhydrique, les 
phénols, les amines, les aldéhydes, les cétones, les BPC et les 

‘ ? hydrocarbures chlorés et aromatiques, pour n'en nommer que 
quelques- -UNS. 


- En outre, l'unité est munie d' appareils de mesures météorologi- 
ques qui enregistrent constamment la vitesse et la direction du 
… vent, la température, le degré d'humidité et la pression atmiosphé- . 
-rique. Ces données servent à interpréter les résultats de la surveil- 
- lance de l'air et à isoler les sources de pollution. | 
. Les ordinateurs à bord de l'unité servent à vérifier, à extraire, à 
évaluer et à emmagasiner les données recueillies en vue de. - 
| “faciliter la production de rapports spécifiques à à la fin de la 
5 période de surveillance. Un télécopieur permet, en quelques 
minutes, d'envoyer les résultats obtenus à à l'un des bureaux du. 
| Ministère. | 
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Une étude sur le terrain demande habituellement deux semaines. 
L'unité peut être affectée aux environs des industries de la 
province, notamment les usines de pâtes et papiers, de peinture, 
les installations de récupération des solvants, les raffineries de- - 
pétrole, les usines pétrochimiques et les unités mobiles 

d’ élimination des BPC. Des études sur la qualité de l'air sont aussi 
effectuées dans les secteuts résidentiels où il n° y a aucune station _ 
de surveillance permanente. Les données recueillies sont * 
envoyées aux bureaux régionaux du Ministère qui prennent les 
mesures nécessaires. 


Bien'que l'unité mobile sillonné les routes de I’ Ontario avant tout, 
elle peut être dépêchée partout, au Canada pour surveiller la 
qualité de l'air. L unité a servi à vérifier si la bruine des chutes _ 
Niagara contenait des substances toxiques en 1987, à contrôler la 
que de l'air à la suite del incendie de l entrepôt de BPC à 
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Saint-Basile-le-Grand (Québec) en 1988 et à surveiller les fumées — 


; toxiques dégagées par l'incendie du dépôt de pneus de 
Hagersville en 1990. En 1978, ‘unié était en outre sur les ss 
‘du déraillement survenu à Mississauga 


È Aujourd’ hui, le Ministère dispose d'une unité de surveillance de 
_ la qualité de l'air à laquelle est affectée une équipe de scientifi- | 
~ ques, de techniciens et de spécialistes de domaines connexes. 

… Une autre unité a été achetée et devrait être en service à l'été 

; 1992. Le TAGA est fabriqué seulement en Ontario. 


| la détection des polluants atmosphériques, la détermination de 
| leur nature et la mesure de leur concentration forment une 
- science d'une grande complexité. Quelque 40 000 produits : 
É chimiques sont fabriqués mondialement à à l'échelle industrielle et 
: le nombre de sous-produits est inconnu. 


-- En Soutenant la technologie de pointe dont bénéficient les unités 
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mobiles de surveillance de la qualité de l'air, la province de 


5 l'Ontario témoigne de son engagement envers la protection de 
notre ressource naturelle la si Precise: l'air ave nous 


| FÉSpirons. 


Pour un Fe renseignements, communiquez ance Centre 
_ d'information du Minisière au 
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